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tll. EflSEIGflElïlEÎIT SUPERIEUR 

Université 
Le fait qu 'on tient à relever en p remie r lieu est l ' augmenta t ion 

des t r a i t ements des professeurs , fixée par la loi du 7 décembre 
1920 et en t rée en vigueur dès le l e i j anv ie r 1921. S ' inspirant de ce 
qui avai t été réal isé dans les au t re s Universités suisses, la loi a 
mis fin au régime des a l locat ions pour renchér i ssement de la vie ; 
elle a donne u n e solut ion heu reuse aux graves difficultés qui 
.•avaient pesé p e n d a n t des années sur le corps professoral univer­
sitaire. L 'Univers i té a adressé ses r emerc iemen t s au Conseil d 'E ta t . 

L ' insta l la t ion du nouveau rec teur s'est faite très s imp lemen t 
le 18 janvier . 

L 'Univers i té n 'a heu reusemen t point eu de per te à enregis t rer , 
imais un cer ta in n o m b r e de professeurs ont été obligés par la 
maladie ou p o u r d 'au t res ra isons , d i n t e r r o m p r e ou de restrein­
dre leur activité. M E L o m b a r d , malade , a été r e m p l a c é au 
semestre d'été par M R. Guisan, à la Facu l té de théologie . 
M. A Mercier, professeui à la Facul té de droi t , appe lé ;'i l ' é t ran­
ger, a été suppléé pa r M. Roguin et par M le juge can tona l 
Obrist. M. Taverney . devant subir une g rave opéra t ion , a remis 
le décana t de la Facu l t é des lettres à son prédécesseur , a la fin 
du semestre d 'été : il a pu r ep rend re ses cours et sa fonct ion en 
au tomne . M. Mey lan -Fau re s'est vu obligé de res t re indre et d 'or­
ganiser a u t r e m e n t son activité p o u r les semestres d 'été et d 'h iver . 
M. Naef a ohtenu un congé de deux semestres , p o u r se vouer 
ent ièrement à la rédact ion d 'un g r a n d t r a \ a i l c o n c e r n a n t le châ­
teau de Chil lon. A la Facu l t é des sciences. M. G. D u m a s a dû 
réduire son enseignement , au c o m m e n c e m e n t de l ' année ; il a été 
suppléé par M. Jaccot te t , pr iva t -docent , qui d o n n e aussi l 'ensei­
gnement devenu vacan t depuis la démiss ion de M. Amstein et qui 
a de nouveau été cha rgé de ce soin p o u r le semest re d 'hiver 
1921-22. M. le doyen P e r r i e r a été obligé de r eme t t r e pour le 
semestre d'été le décanat à M. P. Dutoi t . 

De professeurs nouveaux , l 'Universi té s'est ag iégé M. .! Gonin, 
jusqu ' ic i pr iva t -docent , pour l ' oph ta lmolog ie ; à cet te occas ion, 
"une nouvel le conven t ion a été passée en t re l 'Etat de Vaud et 
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l'Asile des aveugles p o u r l ' ense ignement univers i ta i re de l 'oph­
ta lmologie ; M. Delay a été n o m m é à la cha i re nouvel le de méde­
cine sociale. A l 'Ecole d ' ingénieurs , ce sont MM. T h o m a n n , pro­
fesseur d ' h y d r a u l i q u e et de mach ine s h y d r a u l i q u e s ; A. D u m a s , 
professeur d 'é léments des mach ine s et chef du Labo ra to i r e d'es­
sai des ma té r i aux ; P a s c h o u d , p o u r la s ta t ique g r a p h i q u e et la ré­
s is tance des ma té r i aux ; Favez, qui é tai t cha rgé de cours , a passé 
professeur ex t r ao rd ina i r e d 'é lec t ro- technique app l iquée , etc. Enfin, 
M. M. Bischoff, n o m m é professeur ex t rao rd ina i re , a été définiti­
vement chargé de la direct ion de l ' Ins t i tu t de police scientif ique 
do n t le règ lement a été refondu et mis au point . 

L 'ense ignement de la minéra log ie ne sera r epourvu que l 'année 
p r o c h a i n e ; en a t t endan t , il est a s s u r é pa r M. Oulianoff et M " e Car-
rasco . 

Ment ionnons encore le fait que M. Vuil leumier a repr is ses 
cours d'exégèse de l 'Ancien Tes tament , donnés p lus ieurs semes­
tres pa r M. Gamper t , et r enoncé à ses leçons sur l 'h is toire de-
l 'Eglise vaudoise . M. B a r r a u d a inst i tué un cours de perfect ion­
nemen t pour é tud ian ts avancés et spécialistes en oto-rhino-la-
îyngologie 

Tous les professeurs ex t rao rd ina i r e s on t été conf i rmés pour la 
pér iode b i sannue l le 1920-1922, ainsi que les chargés de cours et 
les pr iva t -docents . Deux n o u v e a u x pr iva t -docents on t été agréés : 
M. Heim, p o u r la médec ine in terne , et M. Kern, p o u r la paléo­
g raph ie , la d ip loma t ique et les sciences auxi l ia i res de l 'his toire . 
M. Schacht fait un cours nouveau de sanscr i t ; M. Stadler , lecteur, 
a été au tor i sé à faire u n cours gra tu i t de c o r r e s p o n d a n c e alle­
m a n d e . M Feyler , pr iva t -docent , de r e t o u r d 'Anatolie, a repr is ses 
leçons . M. Preis ig a changé son t i tre en celui de pr iva t -docent de 
psychia t r ie . 

Les cours de vacances ont été réorganisés et leur f réquentat ion, 
fo r t emen t d iminuée par la guer re , a repr i s de man iè re 1res satis­
fa isante . Un Inst i tu t de t ravai l , avec b ib l io thèque considérable­
m e n t accrue , a été créé à la Facu l t é des lettres et rend de g rands 
service. 

Ment ionnons encore le fait que l 'a ide-secrétaire , M l l e Bujard , a 
ob tenu un congé de 6 mois , p o u r ré tab l i r sa san té ébran lée . 

A côté de son t ravai l no rma l , l 'Universi té a i nauguré , dès l'été-
1921, des cours d 'extension univers i ta i re , sur le succès desquels-
il serai t p r é m a t u r é de por te r un jugement ; il faut laisser au 
publ ic le t emps de s'y accou tumer . 

Un cer ta in n o m b r e de conférenciers é t rangers se sont fait en­
tendre à l ' t ln ivers i té , qui se fait un plaisir d'y convier le pub l i c . 
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Nous avons eu ainsi success ivement l 'h is tor ien italien G. F e r i e r o 
(la crise é c o n o m i q u e à R o m e au I I I e siècle) et M m e F e r r e r o (le 
ïô le social de la femme) ; le c o m m a n d a n t Cayen (les ressources 
du Congo belge) ; le P . Semer ia (Dante) ; le D r Schwei tzer (mala­
dies t ropicales et, u n e au t r e fois : conseils aux médecins qu i veu­
lent s 'expatr ier) ; le professeur P i r enne ( format ion et rôle his to-

, r ique de la Belgique) ; le professeur Solmi (Dante et les problè­
mes pol i t iques) . 

L 'Univers i té a i n a u g u r é les échanges intel lectuels avec la Bel­
gique en y envoyan t M. Ar thus , qui a donné , aux q u a t r e Uni­
versités belges, six conférences r e m a r q u é e s . Les re la t ions avec 
les Universi tés p russ iennes se sont u n peu amél iorées , g râce 
à l ' in tervent ion du Schweizer Club à Ber l in . 

Le d ip lôme de docteur honoris causa a été décerné à M. le 
professeur A. d 'Esp ine , à Genève, à l 'occasion de sa re t ra i te , et à 
M. le professeur Frederick, à Liège, p o u r son jubi lé . M. P.-L 
Mercanton a été envoyé à Bergen p o u r y é tudier u n e nouvel le 

mé thode scientifique et météoro logique , et M. Mill ioud a repré­
senté l 'Universi té à Bologne aux fêtes en l ' honneu r du 6° cen­
tenaire de la m o r t de Dan te . 

Notre Universi té a prés idé la X I e conférence des rec teurs suis­
ses, où la ques t ion de l ' impress ion des thèses a été d iscutée et des 
a l légements provisoires ont été décidés. En co l labora t ion avec 
celles de Genève et de Neuchâte l , elle étudie u n proje t de Sana to ­
r ium univers i ta i re , sous la prés idence du professeur G. Rossier , 
de L a u s a n n e . Ses re la t ions avec les au t res Universi tés suisses on t 
été excel lentes . 

Elle a d o n n é son appu i mora l et f inancier au m o n u m e n t Viret 
et à la Maison des é tud ian tes ; allégé pa r des subven t ions fort 
larges les débours d 'un compa t r i o t e revenu de Russie et as t re in t 
à des examens d 'Eta t , et d 'un Vaudois qui achève ses é tudes 
spéciales à l ' é t ranger ; enfin, elle a envoyé un secours , p a r l 'en­
t remise de la F in l ande , aux savants russes de P e t r o g r a d dans la 
détresse. 

Une taxe semestr iel le régul ière est prélevée au profit de la 
Bibl io thèque can tona le et univers i ta i re , c o m m e cela se fait depuis 
longtemps a i l leurs . En revanche , le service des prê t s de livres aux 
é tudiants a été cons idé rab lement amél io ré . Les f inances d ' ins­
cr ipt ion et de cours on t été légèrement relevées et por tées au 
même taux que celles de Zur ich et de Genève. Les tarifs de 
labora to i res et de cl iniques ont été mis au point La révision des 
exempt ions de f inances, considérées c o m m e des avances aux étu­
diants dans le besoin, est à l 'é tude. 
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L'Univers i té a reçu que lques dons ; elle en expr ime toute sa 
r econna i s sance . En argent , de M. L ienha rd , 50 fr. ; d ' un a n o n y m e , 
p o u r é tud ian ts dans le besoin, 100 fr. ; de M m e Gagnebin, 500 fr., 
versés au capi ta l du prix César Roux ; du D 1 et de M™" E. Oli­
vier, 500 fr., pour le fonds de p révoyance , qui est à l 'é tude, ainsi 
q u ' u n fonds des publ ica t ions univers i ta i res , r econnu indispensable. 
El le a reçu, en ou t re , de l 'hoir ie Usteri un por t ra i t d 'Eugène Ram-
bert , et elle a pu acquér i r p o u r une s o m m e m i n i m e le portrai t 
au pastel de Clavel de Brenles , qui fut professeur à l 'Ancienne 
Académie et, pa r l ' in te rmédia i re de M. le professeur Cordey, le 
po r t r a i t de Gindroz. La Société a c a d é m i q u e a offert u n e seconde 
l a m p e à projec t ions et con t r ibué à l 'achat d 'un té lémètre et à 
l ' impress ion d 'une thèse de doc to ra t ; enfin, M. le professeur 
Pa re to a légué sa b ib l io thèque à la Facul té de droi t . 

Six concours , dont trois en théologie, deux en lettres, et un en 
droit , ont été r écompensés . Un prix de faculté, avec le ti tre de 
l au réa t de l 'Universi té , a été décerné à M. E. Grin, pour un re­
m a r q u a b l e t ravai l sur les origines de la pensée de Char les Secré-
tan. Le prix Grenier a été répar t i en t re deux é tudiants , et le prix 
Cousin a t t r ibué à u n é tud ian t L 'Univers i té n 'a pas seulement 
décerné des prix, elle en a reçu un M. le professeur Ar thus a été 
le p remie r t i tu la i re du prix Marcel Benoist , de 20,000 francs, et 
nous nous félicitons que cette hau t e dis t inct ion soit échue , en 
tout p remier lieu, à l 'un des maî t res qui honoren t le plus notre 
Universi té . 

Le n o m b r e des é tud ian ts a que lque peu baissé, mais dans une 
p ropor t ion moins forte qu 'à n o m b r e d 'au t res Universités suisses ; 
la d iminu t ion des Vaudois est à peine sensible. E n été 1921 nous 
avons eu 40 é tudiants de moins q u ' a u semestre co r r e spondan t ; 
au semestre d 'hiver 1921-22, il y en a 84 en moins sur le précédent 
semes t re d'hiver, p resque tous é t rangers , d 'a i l leurs . La d iminut ion 
a t te in t su r tou t la Facu l t é de médecine , c o m m e dans le reste de la 
Suisse, et l 'Ecole d ' ingénieurs : elle semble due avant tout au 
change , en petite par t ie seulement à la difficulté de t rouver des 
débouchés . P o u r les médecins , nous en c h e r c h o n s aux colonies 
belges. 11 faut no ter cependan t que cer ta ins pays , qui n 'étaient 
jusqu ' ic i presque pas représentés à l 'Universi té , nous envoient 
déjà un cont ingent appréc iab le et in téressant ; au p remie r rang 
se t rouve l 'Egypte . Et nos confédérés de la Suisse a l lemande 
viennent très volont iers faire une par t ie de leurs études chez nous. 
Nous avons l ' impress ion que la r épu ta t ion t rès h o n o r a b l e de notre 
H a u t e Ecole est duemenl reconnue à l ' é t ranger aussi bien qu 'en 
Suisse, et que seules les c i rcons tances très défavorables qui acca-
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nient l 'Europe , combinées avec un change ru ineux , sont la cause 
des d iminu t ions m o m e n t a n é e s que nous avons s ignalées . J a m a i s 
notre Université n ' a fourni u n plus sérieux effort p o u r amé l io re r 
la qual i té et le r e n d e m e n t de son t ravai l , et n o u s avons la con­
viction que, lo rsque les c i rcons tances redev iendron t n o r m a l e s , el le 
verra de nouveau s 'accroî t re le n o m b r e de ses é tud ian ts . 

Hapports spéciaux des Facultés. 

Faculté de théologie. — La Facu l t é de théologie a été fré­
q u e n t é e , au semest re d 'hiver 1920-1921, par 20 é tud ian ts , dont la 

plupart se p r é p a r e n t au minis tère pas tora l dans le can ton , et 9 au­
diteurs, dont que lques-uns se dest inent à la miss ion. Au semest re 
d'été 1921, la Facu l té compta i t 22 é tud ian ts et 3 aud i t eu r s . 

Le corps professoral n 'a pas subi de modif icat ion. M. le p ro ­
fesseur Chamore l a été n o m m é professeur o rd ina i re . M. le profes-

* seur L o m b a r d a obtenu , au semest re d'été, un congé pour ra i son 
, de santé . Il a été remplacé , pendan t toute la durée de ce semest re , 
par M. le professeur René Guisan, de la Facu l té de théologie de 
l'Eglise l ibre. 

M. le professeur Aug. Gamper t a con t inué , pendan t l 'année 
1920-1921, à r emplace r M. le professeur H. V'uilleumier p o u r les 
cours d'exégèse de l 'Ancien Tes t amen t . M. Vuilleuniier a été 
déchargé, sur sa demande , de son cours d 'h is to i re de l 'Eglise vau-
doise, dès et y compr i s le semes t re d 'été 1921. Il a repr is , en 
octobre 1921, la total i té de son enseignement se r a p p o r t a n t à 
l'Ancien Tes tament . La Facul té a expr imé à MM. les professeurs 
Gampert et Guisan toute sa g ra t i tude p o u r le service qu ' i ls lui 
ont rendu en se chargean t , le p remie r pendan t t rois ans , el le 
second pendan t un semestre , de l 'enseignement de l 'exégèse. 

La seule modif icat ion que nous ayons à s ignaler au p r o g r a m m e , 
est l ' adjonct ion d 'un cours de droi t adminis t ra t i f po r t an t sur des 
matières en r a p p o r t avec le minis tère pas tora l . Ce cours , dont 
M. le professeur Jean Spiro a été chargé , a u r a lieu tous les deux 
ans, au semestre d'été seulement . D o n n é pour la p remiè re fois en 
été 1921. il a été suivi par un cer ta in n o m b r e de pas teurs , jo in t s 
aux é tud ian ts de la Facu l t é . 

Trois sessions d ' examens ont permis à 9 é tud ian t s de subir 
avec succès les épreuves p ropédeu t iques . et à 5 é tud ian ts de 
conquér i r la licence en théologie. 

Faculté de droit. — L 'année scolaire 1920-21 n'a a p p o r t é 
aucun c h a n g e m e n t dans la compos i t ion du personnel ense ignant 
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d e la Facu l t é de droi t . Toutefois M. le juge can tona l Obris t a bien 
vou lu complé te r l ' enseignement du dro i t péna l par des cours 
h a u t e m e n t appréc iés . 

Su r l ' ini t iat ive de la Facu l t é de dro i t de Berne , les doyens de 
toutes les Facu l t é s de dro i t suisses se sont réunis le 8 février 1921. 
L e u r échange de vues a y a n t été f ructueux, ils ont décidé de se 
r é u n i r u n e fois pa r an p o u r se c o m m u n i q u e r leurs op in ions sur 
les ques t ions d 'ense ignement ju r id iques les p lus i m p o r t a n t e s . 

D a n s cette p remiè re session, il s 'agissait p lus par t icul ièrement 
d e l ' impress ion des thèses . Devant la cher té de la typograph ie et 
sur les r éc l ama t ions de n o m b r e u x é tudiants , cer ta ines facultés de 
d ro i t suisses étaient disposées à que lques concessions permettant 
•certaines déroga t ions à l 'obl igat ion d ' impr imer les thèses. Mais la 
d i scuss ion a mis en lumiè re les g r a n d s inconvénien ts qu 'aurai t 
nécessa i rement tou te a t te in te à l ' échange et à la publici té des 
d i s se r t a t ions . Cette publici té est u n s t imulan t et un élément de 
con t rô le de l 'activité des facultés de droi t et ces t r avaux consti­
t u a n t p resque tou jours u n e con t r ibu t ion sérieuse à l 'é tude de 
cer ta ines ques t ions ju r id iques , il est utile qu ' i ls soient facilement 
accessibles à tous . C'est p o u r q u o i la faculté de droi t de Lau­
s a n n e n 'a pas c ru devoir a p p o r t e r sur ce point de modification 
à ses règ lements . 

Elle le regret te d ' au t an t moins que l ' année a été particuliè 
r e m e n t féconde en bonnes thèses, dont quelques-unes sont même 
t rès sat isfaisantes. Il en a été sou tenu dix, dont deux de doctorat, 
deux de licence et six de doc to ra t et de l icence. 11 a été délivre, 
sept d ip lômes de doc to ra t et onze de licence, don t t rois de licence 
m e n t i o n législation é t r angère . On doi t s ignaler aussi , comme 
s y m p t ô m e favorable , que le n o m b r e des é t rangers qui ont soutenu 
o u p r é p a r e n t des thèses de doc tora t a cons idé rab lement aug­
men té . 

La crise du change para lyse , p o u r le m o m e n t , tous les efforts 
•et e n t r a î n e u n e d iminu t ion progress ive du n o m b r e de nos étu­
d ian t s . I ls on t at teint , t an t au semest re d 'hiver q u ' a u semestre, 
d 'été, le chiffre de 92 — aud i t eurs compr i s — en d iminu t ion de 
13 et 18 su r les semest res c o r r e s p o n d a n t s de l ' année précédente. 
Il faut r e c o n n a î t r e que, p o u r ne pas qui t te r no t re faculté, cer­
ta ins é tud ian ts é t r angers sont obligés de s ' imposer des sacrifices 
é n o r m e s . Quelques-uns sont re tenus par la possibil i té de compléter 
leurs é tudes ju r id iques p a r des é tudes de sciences sociales, de 
science commerc i a l e ou de police scientif ique. 

Signalons enfin q u ' u n t ravai l de concour s .de droi t criminel a 
été r é compensé . 
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Ecole des sciences sociales. — Le r a p p o r t sur la m a r c h e de 
l 'Ecole des sciences sociales pendan t 1 a n n é e a c a d é m i q u e 1920-
1921 ne sera pas long, ce qui est bon signe, s'il en est des Uni­
versités c o m m e des peuples , qui n 'on t pas d 'h is to i re quand ils 
sont heu reux . Pa r t i cu l i è remen t exposée à sub i r les effets de la 
crise économique , parce que sa clientèle est en g rande par t ie 
d 'or igine é t rangère , l 'Ecole peut se féliciter d 'avoi r conservé, 
malgré les difficultés f inancières et celles qu i venaient du rég ime 
des passepor t s et des permis de séjour, un noyau d'élèves dont la 
quali té est, en m o v e n n e , rée l lement sat isfaisante . Elle n ' a pas 
connu d ' é \ é n e m e n t par t icul ier , sauf le dépa r t de M. Glabisz. pri-
vat-docent, qui est r e t o u r n é dans son pays, la P o l o g n e Elle à 
r ecommencé à exiger l ' impress ion des thèses de doc tora t avec des 
t empéramen t s p o u r les cand ida t s qui axaient c o m m e n c é leur tra­
vail sous le régime de la guer re . Mais le coût très élevé de l ' im­
pression condui t les cand ida t s à r e t a rde r leur épreuve finale. Des 
quatre sections dont elle se compose , la section pol i t ique et la 

, section pédagogique sont les plus f réquentées : la s i tuat ion de la 
section consula i re est connue . En résumé , si l'on cons idère que 
nous sommes dans une pér iode de crise, nous pouvons a u g u i e r 
avec confiance des destinées de no t re Ecole . 

Onze licences ès sciences sociales et deux licences ès sciences 
consulai res ont été remises à des é tud ian t s qui ont t e rminé avec 
succès les examens réglementa i res . 

Ecole des Hautes Etudes commerciales. — L 'Ecole a 
^compté, au semestre d 'hiver 1920-21, 70 é tudiants (106 au se-
, mestre d 'h iver 1919-20) et 77 au semestre d 'été 1921 (89 au 

semestre d'été 1920). Cette d iminu t ion est due très p r o b a b l e m e n t à 
.l 'état des changes qui e m p ê c h e bien des é tud ian t s é t i ange r s à 
venir en Suisse 

Il a été d é l h r é 23 licences dont 1 licence « ès sciences com­
merciale et ac tuar ie l le ». 14 licences « ès sciences commerc ia les , 
mention B a n q u e et C o m m e r c e » et 8 licences « ès sciences com­
merciales et ès sciences économiques app l iquées » 

Le n o m b r e des d ip lômés de l 'Ecole est ac tue l lement de 1ÔS 
La b ib l io thèque de l 'Ecole a plus de 2230 \o lun i e s et la Biblio­

thèque cent ra le suisse pour l ' enseignement commerc ia l en con­
tient 5223 
' Le fonds des délégat ions s'est a u g m e n t é de la s o m m e de fv. 
349 40 II at teint ac tue l lement , sans les intérêts , la s o m m e de 
fr. 1930.10 
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Le fonds des é tudes consula i res a été a u g m e n t é de fr. 36.70, il 
s 'élève ac tue l lement à fr. 72.95. 

Institut de Police scientifique. — E n oc tobre 1920, le Con­
seil d 'E ta t a n o m m é professeur ex t r ao rd ina i r e le d i rec teur de l'Ins­
t i tut , M. Bischoff, j u s q u ' a l o r s cha rgé de cours . 

Le règ lement de l ' Ins t i tu t a été r eman ié ; les modif ica t ions ont 
consis té p r i nc ipa l emen t d a n s u n e division des examens en exa­
m e n s p ropédeu t iques et examens de d ip lôme, et dans l 'adjonc­
t ion d 'un q u a t r i è m e m e m b r e à la Délégat ion de l ' Inst i tut . 

Les cours , t r a v a u x pra t iques et l abo ra to i r e de police scientifi­
q u e et de p h o t o g r a p h i e on t été régu l iè rement suivis par un cer­
ta in n o m b r e d 'é tud ian ts et aud i t eurs , Suisses et é t rangers . 

P lus ieurs appa re i l s on t pu être acquis g râce à un crédit extra­
o rd ina i r e accordé p a r le D é p a r t e m e n t ; le Musée s'est enr ichi d'un 
n o m b r e assez i m p o r t a n t de pièces in téressantes . 

L ' Ins t i tu t a reçu p lus ieurs visites de personnal i tés é t rangères ; 
la commiss ion n o m m é e p a r M. le min is t re de la jus t ice de Belgi­
que p o u r é tudier les Ecoles de police d ' E u r o p e a visité l 'Institut 
et é tudié son o rgan i sa t ion p e n d a n t q u a t r e j o u r s ; un commis - . 
sa i re de police ho l landa i s a éga lement été envoyé en mission 
d 'é tudes pa r son gouve rnemen t . 

Faculté de médecine. — P e n d a n t l ' année univers i ta i re 1920- • 
1921, la Facu l t é de médecine a tenu six séances, trois pendant 
l 'hiver et t rois p e n d a n t l 'été. 

El le a conféré le doc tora t à 20 cand ida t s , dont 12 médecins 
fédéraux. Elle a conféré le doc to ra t honoris causa au professeur 
d 'Esp ine , de Genève et Léon Frédé r i cq , de Liège. 

M. le D r Gonin, n o m m é professeur d 'oph ta lmolog ie en rempla­
cement du professeur E p e r o n , décédé, a été présenté aux étudiants 
au début du semest re d 'hiver . Le Conseil d 'Eta t , ap rès avoi r con­
sulté la Facu l té , a créé u n e cha i re de médecine sociale, et n o m m é 
c o m m e t i tu la i re de cet te cha i re le D r Delay, présenté à l 'unanimi té 
p a r la Facu l t é . 

La F a c u l t é a révisé et fait r é i m p r i m e r son plan d 'é tudes ; elle a 
établi le nouveau tarif des f inances de labora to i res et de cli­
n iques . 

Des r éun ions amicales ont eu lieu à t rois reprises en t re les 
professeurs et les é tud ian t s en médecine (cand. méd.) ; elles ont 
eu le plus g r a n d succès. 

Un é tudiant , M L ienha rd , est mor t au début du semestre 
d 'hiver . 
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POLICLINIQUE DE L'UNIVERSITÉ 

N o m b r e des étudiants au semes t re d 'été 1921. . . . 40 
d 'h iver 1921-22 . . 37 

Consultations. 

1 S g : 

; • = SE i 

1921 6014 28,325 91 400 90 2532 9105 1723 290 872 2413 

Visites à domicile. 

En 1920 2010 visites 803 ma lades 
En 1921 1923 » 485 

Des 6014 ma lades soignés à la consu l t a t ion généra le , 4619 hab i ­
taient L a u s a n n e , et 1395 venaient du deho r s . 

Les dépenses on t a t te int 33,162 fr. (34,117 fr. en 1920) don t 
•(il y a lieu de dédu i t e le m o n t a n t des f inances d ' inscr ip t ions des 
étudiants . 
Tra i t ement et entre t ien des diaconesses F r . 10,860 — 
Tra i tement du d i rec teur et des ass is tan ts . » 10,050 — 
Budget du d i rec teur p o u r a c h a t d ' i n s t rumen t s , 

fourn i tu re de méd icamen t s et objets de panse-
• ments . . . . . . » 9,544.65 
Economat ( impress ions , inser t ions , rel iures, pa­

pier, mobi l ier , fourn i tures diverses) . » 2,707.35 
Fr . 33 ,162.— 

non compr i s les f ia is de chaul fage , d 'éclairage, d 'eau et concier­
gerie, d 'entret ien des locaux sis dans le bâ t imen t de la rue Soli­
tude, n° 19. 

Institut d'hyyiènc et de parasitologie de l'Université de Lau­
sanne. — Les cours théor iques et p ra t iques d 'hygiène et de pa ra -
'sitologie ont été f réquentés pa r un n o m b r e assez élevé d ' é tud ian t s 
des Facu l tés de médecine , des sciences et de l 'Ecole des H a u t e s 
Etudes commerc ia les . Les p h a r m a c i e n s s ' intéressent de plus en 
plus à ces cours , chose ré jouissan te , car , su r tou t à la c a m p a g n e , 
ils sont souvent chargés de recherches relatives à l 'hygiène et à la 
parasi tologie. P lus ieurs pe r sonnes ont suivi aussi ces cours , a insi 
que ceux donnés sous forme d 'extension univers i ta i re . 
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Les collections d 'hygiène et de parasi tologie , qui se développent 
t ou jou r s p lus , on t permis de r endre tou jours plus démonstrat i fs 
les cour s théor iques et p ra t iques . Ins t i tu t et collect ions ont été 
visités pa r le professeur Hegner , de Bal t imore , le professeur 
Gengou, de l ' Ins t i tu t P a s t e u r de Bruxel les , le professeur Blumen-
tha l , d i rec teur de l ' Inst i tut bac té r io log ique de Moscou, le D l '«Otken, 
des Indes Néer landaises , les D r a S a k a m o t o et Maje, de Tokio, 
le professeur Oshida, de l 'Universi té d 'Osaka , etc. Dan s son rap- , 
por t a u gouve rnemen t amér ica in , le professeur Hegner a écrit que-
l ' Ins t i tu t d 'hygiène de L a u s a n n e a de beaux labora to i res , bien 
out i l lés , et d 'excellentes col lect ions. Avant de venir visiter l'Ins­
t i tu t de L a u s a n n e , M. le professeur Gengou, cha rgé de réorganiser 
l ' ense ignement de l 'hygiène à l 'Universi té de Bruxel les , écrivait : 
« Les ins ta l la t ions affectées au cours d 'hygiène p a r l 'Université" 
de L a u s a n n e sont év idemmen t de celles que je suis part iculière­
m e n t désireux de visiter. » 

M. Gengou s'est v ivement intéressé à toute l 'o rganisa t ion de 
l ' Ins t i tu t et de l 'enseignement q u ' o n y donne , p e n d a n t son séjour 
à L a u s a n n e . C o m m e dans les années précédentes , les élèves ont 
pu examine r en détail la t echn ique de la p r épa ra t i on , récolte et 
conserva t ion du vaccin à l ' Ins t i tu t vaccinogène de Lausanne , 
chose de g r a n d e i m p o r t a n c e cette année , à cause de l 'appar i t ion 
de la variole en Suisse. 

Les places de t ravai l de l ' Inst i tut on t été occupées par des 
é tud ian t s avancés , p a r des médecins et p h a r m a c i e n s t rava i l lan t à 
leurs thèses et par des médecins é t r anger s . 

P lus ieurs t r a v a u x faits à l ' Inst i tut ont p a r u s dans des jou rnaux 
suisses et é t rangers et d ' au t res sont sous presse ou en travail. 
P a r m i ces t ravaux , je ci terai ceux relatifs à la tuberculose et à la 
lèpre , ceux relatifs à la cu l tu re du gonocoque et à l ' adapta t ion au 
paras i t i sme , ceux relatifs à la biologie et à la lut te con t re les 
mous t i ques et à u n e série d ' au t re s paras i tes , un t ravai l sur les 
baci l les pseudodiph té r i t iques , un sur la co lora t ion des cils des 
bactér ies , ceux sur les infect ions p a r les salades, la spirochétiase 
des b ronches , la f réquence des he lmin thes , le rôle de la propreté 
en hygiène , etc. 

Ces publ ica t ions ont permis de ma in t en i r des échanges avec 
les Ins t i tu ts de la Suisse et de l ' é t ranger et su r tou t avec les Insti­
tu t s amér i ca ins 

L ' Ins t i tu t a p r a t i qué de n o m b r e u s e s recherches pour des méde­
cins et p o u r les cl iniques, soit de l 'Hôpi ta l can tona l soit d 'autres 
h ô p i t a u x . _ 

Exper t i ses et conseils ont été demandés au di rec teur de l 'Institut 
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au sujet des eaux de Mendris io (Tessin) , de Chippis (Valais) , du 
travail dans les fabr iques de t abac , de la lut te con t re les m o u s ­

t i q u e s à Bex et en Valais, de la lut te con t re la d i a r rhée rouge des 
.bovidés sur les a lpages de Mont reux , de la lut te con t re la fièvre 
aphteuse , de l ' instal la t ion d 'un s a n a t o r i u m mil i ta i re , de la lu t te 
contre le goitre, de l 'organisa t ion des services d 'hygiène en Ser­
bie, etc 

Le gouve rnemen t vala isan a bien voulu chargei le d i rec teur de 
l 'Institut d 'o rganiser le t r a i t ement des lépreux de Guttet , et il est 
à espérer qu ' on a r r ive ra à amél io re r le sort de ces m a l h e u r e u x . 

*' La Cour pénale de Berne et le T r i b u n a l fédéral des a s s u r a n c e s 
de Lucerne ont chargé le d i rec teur de l ' Inst i tut de que lques ex­
pertises. 

Comme il faut tâcher de r e p a n d i e les not ions d 'hygiène et d e 
. parasi tologie en dehors du milieu univers i ta i re , le d i rec teur de 
l ' Insti tut a accepté t rès xolont iers de donne r des conférences s u r 
la m o n t a g n e en re la t ion avec l 'hygiène au Cercle r o m a n d de Lu-
cerne et au Club a lp in de Mont reux , et des conférences sur les 
maladies des poissons aux sociétés de pêcheu r s de Nyon et L a u ­
sanne. 

En été 1920, le d i rec teur de l 'Institut a pa i t ic ipé SUK t r a v a u x 
de la Commiss ion fédérale pour l 'é tude de la l ièvre aph teuse , et à 
différentes r éun ions des vé tér ina i ies vaudois relatives à la ques t ion . 

Le matér iel récolté par le d i rec teur de l ' Inst i tut , ou t re p o u r 
des t ravaux faits à l ' Inst i tut lu i -même, a se r \ i pour des é tudes 
de quelques spécialistes, à H a m b o m g et à Londres , et c'est ainsi 
que, sur le matér ie l fourni par l ' Ins t i tu t d 'hygyiène de L a u s a n n e , 
de nouvelles espèces ont pu être établies au point de Mie de la 
faune paras i to log ique de la Suisse. Le Bri t ish m u s é u m et l 'Ecole 
de médecine t ropica le de H a m b o u r g ont été \ i v e m c n t r econna i s ­
sants à l ' Inst i tut pour le matér ie l fourni . 

Le di rec teur de l ' Inst i tut a été invité à par t ic iper aux h o n n e u r s 
que l 'Ecole de médecine t ropica le de Londres et la Médecine t ro ­
picale de tout le monde , r endra à Sir Pa t r i ck Manson , un des 
plus i l lustres fonda teurs de cette b r a n c h e de la médecine . 

Faculté des lettres. — P a s d ' é \ e n e m e n t de g r a n d e impor ­
tance. Le t ravai l s'est p o u r s i i h i dans de bonnes condi t ions . 
M. Bohnenb lus t a i naugu ré avec succès, au début du semes t re 
d'hiver, son ense ignement de langue et de l i t té ra ture a l l emandes . 
Un peu plus tard, M. Léon Kern, n o m m é pr ivat -docent , a com­
mencé des cours sur les b r a n c h e s accessoires de l 'histoire : paléo-

file:///ivemcnt
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graph ie , d ip lomat ique , etc. Une l acune est ainsi comblée d a n s nos. 
p r o g r a m m e s . P o u r toute r eche rche scientif ique en philologie 
la t ine , en vieux français , en h is to i re , la conna i s sance des vieilles 
éc r i tu res est ind ispensable . 

E n a t t e n d a n t la refonte complè te du règ lement de la Facu l té , en 
voie d 'é labora t ion , de légères modi f ica t ions au p r o g r a m m e actuel 
des examens de licence on t été app rouvées , dans le bu t d'égaliser 
a p p r o x i m a t i v e m e n t les difficultés des deux types essentiels, la 
l icence classique et la m o d e r n e . La p remiè re a été que lque peu 
allégée, et la deuxième renforcée. 

Le n o m b r e des é tud ian t s immat r i cu lé s a sens iblement augmenté 
11 a été de 83 au semest re d 'hiver, et de 73 au semest re d'été, 
con t r e 71 et 62 l ' année précédente . On a enregis t ré 264 audi teurs 
p o u r les deux semest res réunis , con t r e 271 en 1919-1920. Il faut 
a t t r ibue r , pensons-nous , cette légère d iminu t ion à la dure té des 
t emps actuels et à l 'état des changes . Les é tud ian ts de nationa­
lités de l 'Eu rope cent ra le et or ienta le sont représentés à notre 
facul té pa r que lques ra res ressor t i ssants seulement . P a r contre, 
n o u s voyons c ro î t r e et g r a n d i r le n o m b r e des é tud ian t s angla is et 
ho l l anda i s , aud i t eu r s en major i t é . 

La Facu l t é a conféré un g rade de doc teur et 9 d ip lômes de 
l icenciés. 

Cours de vacances. — M. le professeur M. Millioud ayant donné 
sa démiss ion, a été r emplacé par M. P i e r r e Kohler , privat-docent 
à l 'Univers i té de Berne . 

M. le professeur A. Taverney ayan t également d o n n é sa démis­
s ion, l ' enseignement de la phoné t ique française a été confié à 
M. le professeur G. B o n n a r d . 

M. Ch. R a m b e r t , a r t i s te-peint re , a été appelé à d o n n e r trois 
causer ies d 'ar t et d 'a rchéologie . 

M. G. Volait, é tan t t ombé m a l a d e peu avan t l 'ouver ture des 
c o u r s , a été r emp lacé p e n d a n t u n e semaine pa r M. Ch. de Rham, 
m a î t r e au Collège d 'Yverdon. 

Les cour s ont duré c inq semaines , du 25 juil let au 26 août. 
L ' ense ignement compor t a i t trois heures de cours dans la mat inée 
des cinq p remiers j ou r s de la semaine . Les aud i t eu rs avaient en 
o u t r e la faculté de su ivre un ense ignement p r a t i que de c inq leçons 
p a r semaine , ainsi q u ' u n ense ignement spécial de prononcia t ion 
f rançaise de trois leçons par semaine . 

Les cours ont été f réquentés pa r 89 pe rsonnes (88 en 1920). 
soit : 

Suisse -50, Angleterre 16, Ho l l ande 7, Suède 3, Amér ique 6. 
D a n e m a r k 2. Tchécos lovaquie 2, I tal ie 1, Al lemagne 1, Russie 1. 
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Ont suivi : l ' enseignement comple t , 27 aud i t eu r s ; les cour s seuls, 
21 aud i t eu r s ; les cour s et l ' ense ignement p ra t ique , 32 aud i t eu r s : 
les cours et l ' ense ignement spécial de p rononc ia t ion , 7 aud i t eu r s ; 
l 'enseignement spécial de p rononc ia t ion , 1 aud i t eu r ; l 'enseigne­
ment comple t p e n d a n t u n e semaine , 1 aud i t eu r . 

Etudes de lettres. — Le 18 d é c e m b r e 1920 s'est fondée à Lau­
sanne l 'associat ion des E tudes de le t t res . Cette associa t ion s'est 
donné p o u r bu t « de souteni r et p r o m o u v o i r d a n s le can ton de 
Vaud l 'é tude de toutes les sciences et discipl ines qu i f igurent ou 
pour ra i en t f igurer au p r o g r a m m e de la faculté des let tres de 
l 'Universi té de L a u s a n n e . » (Statuts , a r t . 1.) Elle se p ropose no tam­
ment » de s ' intéresser pa r t i cu l i è rement à l 'activité de la faculté 
des let t res ». D 'emblée , elle a g r o u p é a u t o u r des professeurs et 
é tudiants actuels , u n n o m b r e cons idérab le d 'anciens é tud ian ts , et 
plusieurs amis de no t re faculté . Fidèle à son p r o g r a m m e , elle a 
déjà organisé , sous le p a t r o n a g e de l 'Universi té , de r e m a r q u a b l e s 
conférences t rès suivies par les é tud ian t s . Grâce à des dons géné­
reux, elle a pu r a p i d e m e n t cons t i tue r u n e b ib l io thèque qui , ap r è s 
entente avec l 'Universi té et le D é p a r t e m e n t , a été déposée à la 
salle de t ravai l de la faculté, où, en re tour , les m e m b r e s des Etu­
des de let tres ont reçu le droi t d 'al ler t ravai l ler deux après -mid i 
par semaine Enfin, l ' associa t ion a inst i tué, avec le plus réel 
succès, des r éun ions de spécialistes des mêmes discipl ines où 
professeurs , anc iens é tudiants , é tud ian t s actuels on t plaisir et 
profit à se r encon t re r . 

Faculté des sciences. — L 'ense ignement a été f réquenté en 
hiver pa r 65 é tud ian ts et 12 aud i t eurs , en été pa r 64 é tud ian ts 
•et 9 aud i t eu r s . Ces chiffres ne c o m p r e n n e n t ni les é tud ian t s de 
l 'Ecole d ' ingénieurs , ni ceux de l 'Ecole de p h a r m a c i e , ni ceux de 
la Facu l t é de médecine , don t l ' ense ignement de p remiè re année se 
d o n n e exclus ivement à la Facu l té des sciences. 

L 'Univers i té a conféré 7 doc to ra t s ès sciences, 5 licences ès 
sciences et 61 certificats d 'é tudes supér ieures . 

Le Conseil de la faculté s'est r éun i deux fois au semest re 
d 'hiver et u n e fois au semes t re d 'été. P a r m i les ques t ions don t il 
s'est occupé , il y a lieu de no te r celle de la r é fo rme des examens 
de ma tu i i t é , à p r o p o s de laquel le la facul té a été invitée à 
donne r son avis sur le r a p p o r t Bai th. 

P o u r la p remiè re fois, le doyen, en co l labora t ion avec les di­
rect ions de l 'Ecole d ' ingénieurs et de l 'Ecole de p h a r m a c i e , a 
établi u n h o r a i r e n o r m a l des cours qui s 'adressent à la fois aux 
é tud ian t s de ces diverses sect ions. Les n o r m e s admises p o u r l 'éta-
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bl issement de cet h o r a i r e étaient . ense ignement ex calheclia placés . 
sy s t éma t iquemen t dans la mat inée , exclusion de toute h e u r e blan­
che , a u t a n t q u e possible p o u r tous les é tudiants , t r avaux prat iques 
l ' après-midi avec exclusion de cour s obl igatoires qui , durant 
l ' après-midi , peuvent couper les t ravaux pra t iques . 

Les a r r é rages du tonds Mercier, don t la faculté devait proi i ter 
à son tour pour cette année , ont été par tagés , ou t re la par t qui 
revient de droi t au L a b o r a t o i r e de phys ique , en t re M. Mercanton 
et les l abora to i res de chimie minéra le et ch imie phys ique . 

Le doyen en charge (prof. P e r r i e r ) , ayan t dû accepter inopi­
némen t un ense ignement a n o r m a l e m e n t é tendu, a d e m a n d é à êt ie 
décha rgé du décanat pour le semestre d'été. M. le prof. Mellet, 
vice-doyen, dont la san té d e m a n d e encore des ménagemen t s , ne 
pouvan t accepter de ce fait un t ravai l supp lémen ta i r e , M le pro­
fesseur Pau l Dutoi t a r emp lacé le doyen depuis mai j u squ ' à octo­
bre . M. le professeur Mellet a ob tenu un congé d 'une semaine 
d u r a n t le semestre d 'été. 

Laboratoire de physique — Au semes t re d 'hiver , le l abora to i re 
a été f réquenté : m a n i p u l a t i o n é lémenta i re , 48 é tud ian t s , é tudiants 
avancés 8, t r avaux de recherches 5. Au semes t re d'été, manipu­
la t ions é lémenta i res 55, avancés 6, r echerches 6. 

M. P i e r r e Dufour n ' a y a n t pu con t inue r sa co l labora t ion poul­
ies exercices et p rob lèmes , et le d i rec teur du l abora to i r e étant 
su r cha rgé par la mise en t ra in du nouvel ense ignement de l 'Ecole 
d ' ingénieurs , ces p rob lèmes , inst i tués c o m m e complémen t au labo­
ra to i re d 'avancés , ont été supp r imés pendan t le semest re d 'été. 

La crise industr ie l le que subit le pays a p r i v é ' l e l abora to i re de 
secours occas ionnels don t il avai t profité jusqu ' i c i . Cependant , 
il a con t inué à s 'enr ichi r en matér ie l , g râce à la co l l abora t ion de 
l 'Ecole des mét iers de la Ville de L a u s a n n e . Il a en ou t r e reçu 
un no tab le stock d ' appare i l s démodés , mais t rès ut i l isables, de la 
Société r o m a n d e d'électricité, à Terr i te t , ainsi q u ' u n e mach ine à 
diviser, de précision, de M. Hilger. 

Les t r avaux de recherches se développent n o r m a l e m e n t . Outre 
les d i rect ions générales indiquées dans de précédents r a p p o r t s , on 
a c o m m e n c é à met t re au point , et peu à peu à util iser, les nou­
velles l a m p e s à 3 é lect rodes don t on a déjà tiré bon par t i et qui 
r e n d r o n t de réels services à l 'avenir . 

Ecole de pharmacie. — L 'Eco le de p h a r m a c i e con t inue à être 
p rospère , le n o m b r e de ses é tud ian ts est resté fort élevé, ce qui 
ressor t du tableau su ivant : 
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Le n o m b r e et la na t ional i té de nos é tud ian ts ressor ten t du 
tableau suivant : 

Semestre d'hiver Semestre d'été 
Messieurs Dames Messieurs Dames 

Vaud 5 9 5 8 
Berne 2 2 — 2 
F r i b o u r g 1 1 1 — 
St-Gall 1 2 — 1 
Grisons — 1 — 1 
Neuchâtel 1 1 1 2 
Schwyz — 1 — 1 
Soleure — — — 1 
Tessin — 1 — 2 
Thurgov ie — 2 — — 
Valais — 2 — 1 
Zoug — 1 — 1 
Zurich 1 — — — 
Allemagne — — 1 — 
Bulgar ie — 1 1 1 
Egypte — 3 — 3 
Pales t ine — 4 — 4 
Por tuga l — 1 — — 
Russie — 1 — 1 
Serbie — 2 — 1 

11 35 9 30 

Deux cons ta ta t ions s ' imposent . Not re cl ientèle é t r angè re n e se 
recrute plus c o m m e autrefois dans les Pays b a l k a n i q u e s et en 
Russie, elle provient essent iel lement de Syrie, de Pa les t ine et 
d 'Egypte : elle nous donne ent ière sat isfact ion. 

Le n o m b r e des é tud ian ts de la Suisse a l é m a n i q u e est en légère 
augmenta t ion . Nous enreg is t rons ce fait avec plais i r . 

Nous avons eu que lque peine ces années dern ières à placer 
Mesdemoiselles nos é tud ian tes en vue du stage p ra t i que de pha r ­
macie Il régnai t con t re la future p h a r m a c i e n n e une cer ta ine 
prévention qui se dissipe heu reusemen t . P lus ieurs pa t rons pha r ­
maciens nous ont expr imé leur sat isfaction d 'avoir eu c o m m e 
élève de nos é tudian tes . 

Le certificat un ivers i ta i re de sciences na ture l les p o u r pha r ­
maciens a été délivré à t rois cand ida t s . 

Les examens fédéraux ont été t rès f réquentés . 17 cand ida t s s e 
sont présentés aux examens de sciences, 11 ont réussi , 6 on t 
échoué. 7 cand ida t s ont affronté les examens professionnels , l ' un 
d'entre eux a échoué . 
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Ecole d'ingénieurs. — N o m b r e des élèves régul iers : 
à l ' ouver tu re du semest re d 'h iver 1921-1922 . 244 

» » y, 1920-1921 : 286 
» » » 1919-1920 : 303 

1919-1920 1920-1921 

P r e m i è r e année 78 67 
Deuxième année 68 61 
Tro i s i ème année 72 54 
Sept ième semest re 68 62 

Tota l 286 244 

Nat ional i té des é tud ian ts de l r e année . Vaudois , 36 ; Confédé­
r é s , 18 ; F r a n c e , 3 ; L u x e m b o u r g , 2 ; Angleterre , 2 ; I tal ie, l , 
E s p a g n e , 1 ; Sa lvador , 1 ; Yougoslavie, 1 ; Tchécos lovaquie , 1 ; 
Pa les t ine , 1. 

Ti t res présentés pa r les cand ida t s p o u r l ' admiss ion en l r e an­
née : Bacca l au réa t ès sciences m a t h , du Gymnase scientif ique de 
L a u s a n n e , 31 ; bacca l au réa t ès sciences du Gymnase scientifique 
de L a u s a n n e , 3 ; bacca l au réa t l a t in -math , spéciales du Gymnase 
c lass ique de L a u s a n n e , 3 ; m a t u r i t é t echn ique de Genève, 7 ; certi­
ficat de sor t ie du cours de m a t h é m a t i q u e s spéciales annexé à 
l 'Ecole d ' ingénieurs , 7 ; certificat d ' admiss ion à l 'Ecole polytech­
n i q u e fédérale de Zur ich , 4 ; bacca l au réa t f rançais latin-sciences 
ma th . , 2 ; ma tu r i t é suisse, 3 ; m a t u r i t é du L u x e m b o u r g , 2 ; certi­
ficat d ' exmat r i cu la t ion d 'Universi tés ou d 'Ecoles techniques , 3 , 
admis condi t ionnel lement , 3 ; on t subi l ' examen d 'admiss ion , 2. 

Le cours de m a t h é m a t i q u e s spéciales c o m p r e n d 11 élèves, qui 
se répar t i s sen t c o m m e suit : Vaudois , 1 ; Confédérés, 2 ; Hollande, 
1 ; Brésil , 2 ; Russie, 2 ; Arménie , 1 ; Grèce, 1 ; Angleterre , 1. 

Les cand ida t s aux examens de sort ie du cours de mathémat i ­
q u e s spéciales étaient de 26 en 1920 et de 12 en 1921. 

La Section des géomètres compte deux cand ida t s en l r e année 
•et u n cand ida t en 2 e année . 

E n 1920, 55 cand ida t s ont ob tenu le d ip lôme d ' ingénieurs et en 
1921, 68, dont 31 cons t ruc teurs , 8 mécanic iens . 14 électriciens et 
15 ch imis tes . 

La session habi tue l le d ' examen p ropédeu t ique du mois d'octo­
b r e a r éun i 63 cand ida t s , dont 54 ont été a d m i s . 

Le P r i x W. Grenier a été a t t r ibué à MM. Blanc, Alfred, ingé­
n i e u r mécanic ien , et F e r r a r i , Marcel , ingénieur électr icien. Un 
•candidat- aux épreuves théor iques du d ip lôme, M. Mazkevi tch. a 
•obtenu le Prix R. Cousin. 
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Doctorat. — Le g rade de doc teur ès sciences t echniques a été 
conféré à M. R. Zehnde r -Spôr ry , à Mont reux . 

Au cours de la pér iode qui n o u s occupe, l 'Ecole d ' ingén ieurs a 
eu le regre t d ' enreg is t re r la démission de M. Diserens, ingén ieur 
chargé de l ' enseignement des amél io ra t ions foncières et des r ema­
n iements parce l la i res à la Section des géomèt res . M. Diserens est 
p rov iso i rement r emp lacé p a r M. M. Schwarz , ingénieur au Dépar ­
tement de l ' agr icu l ture . L 'Ecole a procédé , en ou t re , à l ' instal la­
t ion de M. le professeur R. T h o m a n n dans la cha i re d ' h y d r a u l i ­
que et de mach ine s h y d r a u l i q u e s . M. H. Favez qui , en qual i té de 
cha rgé de cours , était jusqu ' ic i chargé de l ' ense ignement de l 'élec-
t ro techn ique aux cand ida t s cons t ruc teu r s et chimistes et des ins­
tal la t ions é lectr iques aux cand ida t s mécanic iens et électr iciens, a 
été n o m m é professeur ex t r ao rd ina i r e avec le m ê m e ense ignement . 

Course d'étude. — La direct ion de l 'Ecole a organisé p o u r les 1 e r 

et 2 juillet , u n e course d 'é tude, à laquel le elle avai t convié les 
professeurs, les é tud ian t s cons t ruc teu r s , mécanic iens et électri­
ciens de deuxième et t ro is ième année , ainsi que les cand ida t s au 
d ip lôme. Cette course , qui eut u n plein succès, avai t pour b u t la 
visite de l 'usine des Forces motr ices bernoises de Miihleberg, des 
ponts de Berne, du Bureau fédéral des poids et mesures , à Berne , 
de l 'usine des Forces motr ices bernoises de K a n d e r g r u n d , des 
ins ta l la t ions de la ligne du Lôtschberg et du tunne l du S implon , 
de l 'usine de Massaboden et des ponts de Br igue. 

Les collect ions de l 'Ecole con t inuen t à s 'enr ichi r . divers appa ­
reils on t été acquis ; c'est le cas , en t re au t res , d 'un théodol i te 
t achéomèt re H i ldeb rand et d 'un appare i l à pro jec t ions , le pre­
mier dest iné à l ' ense ignement de la t opog raph ie , le second à celui 
des cour s de cons t ruc t ion de l 'Ecole . 

Le l abo ra to i r e d'essais des ma té r i aux , sous la di rect ion de son 
nouveau chef, M. le professeur A. D u m a s , et avec la co l labora­
tion de M. C. Dutoi t , adjoint , a fourni , ma lg ré les difficultés de 
l 'heure présente résu l tan t de la crise industr ie l le , u n e act ivi té 
r e m a r q u a b l e . 
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Ecole cantonale de dessin 

L 'année scolaire 1921-1922, qui s'est ouver te le 15 s e p t e m b r e 
1921, m a r q u e le début d 'une nouvel le é tape dans la m a r c h e d e 
l 'Ecole can tona le de dessin. 

E n effet, le déve loppement progressif de no t re établ issement , 
p r u d e n t mais jusqu ' ic i cons tan t , s'est aff irmé cette année par la 
c réa t ion de deux nouveaux cours , du reste p révus par le règlement 
o rgan ique , et qui on t été accueil l is avec satisfaction. Ce sont les 
cours de perspective et à'anatomie : le p remie r d o n n é pa r M. le 
professeur S. May, le second pa r M. A. Otth, scu lp teur . L 'a t ten t ion 
et le sérieux avec lesquels ces nouvel les leçons sont suivies, ap­
por ten t la mei l leure p reuve qu'el les r éponden t à u n e réelle né­
cessité. 

Le déve loppement de l 'Ecole can tona l e de dessin ne souffre 
d 'a i l leurs pas t rop de la crise économique don t les effets se font 
sent i r dans le r ec ru tement m ê m e de nos é tabl i ssements supér ieurs . 
Nous pouvons nous m o n t r e r satisfaits du n o m b r e d'élèves qui sui­
vent nos différents cours , et nous avons lieu d 'espérer que ce 
n o m b r e a u g m e n t e r a sens ib lement d'ici à la fin de l 'exercice. 

1° Le cours d'académie (modèle v ivan t ) , dirigé pa r M. C h . 
Ramber t , est suivi pa r 10 élèves. 

2° Le cours de dessin d'après la Bosse est suivi par 25 élèves. 
3° Le cours de perspective, pa r 10 élèves. 
4° Le cours d'anatomie, pa r 9 élèves. 
5° Le cours d 'his toire de l 'ar t a r éun i jusqu ' ic i 90 inscr ip t ions . 
Soit au to ta l : 144 inscr ip t ions . 
P o u r r é p o n d r e aux d e m a n d e s qui nous ont été adressées à 

ma in tes repr ises , nous compt ions ouvr i r , au mois de sep tembre 
dernier , un cours de composition décorative essent iel lement théo­
r ique . Les c i rcons tances ne nous on t pas permis de le faire au 
c o m m e n c e m e n t de l ' année scolaire, c o m m e nous l ' aur ions souhai té , 
mais nous ne pe rdons pas de vue la créat ion de cette impor t an t e 
section. P lus ieurs de n o s élèves qui se dest inent soit aux car r iè res 
a r t i s t iques , soit à l ' enseignement du dessin, a imera i en t t r ouve r au 
Bâ t imen t Ar taud ce qu ' i l sont con t ra in t s d 'al ler che rche r ai l leurs. 
C'est regre t tab le au point de vue de l 'unité de l ' enseignement . 

Modèles. — Notre collect ion de modèles s'est acc rue cette année 
de p lus ieurs « p lâ t res » re t rouvés p a r m i ceux qu ' employa i t quel­
quefois le* Collège classique. Deux généreux amis de l 'Ecole : 
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M. l ' ingénieur W. Grenier et M. Guy L o u n n e r , écr ivain d 'ar t , on t 
bien voulu novis offrir, le p remie r u n e c h a r m a n t e s ta tue t te de 

. P h r y n é , en simili m a r b r e ; le second, c inq moulages , bas-relief, de 
la frise du P a r t h é n o n . Nous avons adressé à tous deux no t re vive 
r econna i s sance p o u r l ' intérêt qu ' i l s t émoignen t à no t re établisse­
ment . 

Bibliothèque. — La b ib l io thèque , encore e m b r y o n n a i r e , a acquis 
•de nouveaux ouvrages destinés aux élèves, et que l 'on peut consul­
ter sur place. Il est bien en tendu q u ' o n ne saura i t , avan t que lques 
années , songer à r éun i r un n o m b r e de vo lumes suffisant pour nos 
besoins . Nous devons signaler l ' a imable a t ten t ion d ' une élève . 
M " e E . Corbaz, Chail ly ( l 'Arsinol) , qui a bien voulu d o n n e r à 
no t r e b ib l io thèque deux ouvrages d ' ana tomie a r t i s t ique et u n 
précis d 'h is toire de l 'Art Nous l 'en r emerc ions bien s incèrement 

Salle d'exposition. — Nous sommes heu reux , enfin, de signalei 
•en t e rminan t , l 'emploi de plus en plus f réquent de la salle réservée 
aux exposi t ions . L 'ut i l isat ion d 'un local qui se prê te mervei l leu­
sement bien à toute mani fes ta t ion ar t is t ique, de \ a i t ê tre assurée . 
Nous cons ta tons , en effet, que depuis l ' au tom ne passé la salle 
«n ques t ion a été c o n s t a m m e n t occupée (4 expos i t ions) . 

Bourses d'études 
Le Dépa r t emen t a rappe lé aux anciens bours ie rs que « dans sa 

séance du 27 n o v e m b r e 1901, le Conseil d 'E ta t a décidé d ' inst i­
tuer un fonds spécial , dit Bourses d'études, dont les in té rê t s et 
except ionnel lement le capi ta l serv i ront à acco rde r des bourses 
aux é tud ian ts de l 'Univers i té . Ce fonds est a l imen té p a r les r em­
boursements que feront les anc iens bénéficiaires de bour ses et par 
les subsides annue l s de l 'Etat . L 'a t t en t ion de ceux qu i se ron t dans 
le cas de solliciter des secours en vue de leurs é tudes sera a t t i rée 
sur cette nouvel le ins t i tu t ion. Ils seront en ou t r e invités à rem­
bourse r eux-mêmes , dans la suite et lorsqu ' i l leur sera possible de 
le faire, tout ou par t ie des sommes qu' i ls a u r o n t reçues . » 

Ce fonds est dest iné à r endre des services tou jours plus n o m ­
breux aux j eunes gens qui font des é tudes , su r tou t d a n s les t emps 
difficiles q u e nous v ivons . Nous avons donc d e m a n d é aux inté­
ressés d ' examine r la possibil i té de r embourse r , s inon la total i té , 
du mo ins u n e par t ie de ce qu ' i ls ont reçu au cours de leurs 
études. P lus ieurs on t r é p o n d u à no t re appe l et n o u s avons en­
caissé au total 3300 francs. Le m o n t a n t des bour ses accordées dès 
1891 est de 60,705 f rancs . 
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Ull. BIBLIOTHÈQUES. ARCHIVES, IÏIUSÉES, 
mOMENTS HISTORIQUES 

Bibliothèque cantonale et universitaire 

Règlement. — P o u r r é p o n d r e aux désirs expr imés de divers 
côtés, un nouveau règlement a été adop té pa r le Conseil d 'Etat 
le 31 mai et il est en t ré en v igueur le I e ' j u in . Les disposit ions 
nouvel les ont élargi cons idé rab lemen t le service du prêt , aug­
men té le n o m b r e des heures d 'ouver tu re de la salle de lecture et 
d iminue la pér iode de fe rmeture pour la révision annuel le . L'ad­
mission de pe r sonnes dés i rant a p p r e n d i e le service de la Biblio­
t h è q u e a aussi été p révue . 

E n r e tou r des faveurs accordées aux é tud ian ts immatr icu lés , 
l 'Universi té , pa r l 'o rgane de son rec teur , a offert de leur faire 
paye r c h a q u e semes t re une taxe de 5 fr. au profi t de la Biblio­
thèque . Cette offre spon tanée a été acceptée avec reconna issance . 
On ver ra plus loin les au t res conséquences des changemen t s ap­
por tés à no t r e règ lement . 

Personnel. — Le Conseil d 'E ta t a au tor i sé M " e de Céren\ i l le 
à passer que lque t emps à la Bib l io thèque p o u r s ' init ier aux 
règles de la classification des l ivres. Il a au tor i sé auss i M l l c Ger­
m a i n e L a d o r à faire un stage pour se p r é p a r e r à u n e école 
spéciale . En t r ée vers la fin de sep tembre , M " e L a d o r a t ravai l lé 
sous la direct ion de M. Dubois à la t r ans fo rma t ion du cata logue 
m é t h o d i q u e sur fiches puis à la classif ication des livres de la 
b ib l io thèque de la Société d 'h is toire de la Suisse r o m a n d e . M. Wal-
ter de Lerber , D r ès let t res , a aussi été admis à faire u n stage à 
la Bib l io thèque ; ent ré le 1 e r novembre , il a t ravai l lé à la vérifica­
t ion de l 'état des pér iod iques de la Société vaudoise des sciences 
na ture l les et à la classification et i nco rpora t ion de ces collections 
à n o t r e b ib l io thèque . Nous r emerc ions ces divers co l l abora teu r s de 
leur gracieux concours . Il est à no ter que ces co l l abora teu r s spé­
ciaux ne sont pas r é m u n é r é s . 



ET DES CULTES 3 ! 

Commission de la Bibliothèque. — Cette commiss ion s 'est 
réunie deux fois en 1921, en ma i et en décembre , p o u r e x a m i n e r 
les listes de propos i t ions d ' acha t s et elle les a ratifiées. 

Achats pour l'Administration cantonale et les Services univer­
sitaire. — Depuis le l e l j anv ie r 1921, la Bib l io thèque can tona le 
n'est p lus chargée du cont rô le des a b o n n e m e n t s p o u r l 'Adminis­
tration can tona le et les Services univers i ta i res , mais elle continue-
à .procéder aux acha t s et au cont rô le des ouvrages qui leur son t 
destinés. E n 1921, elle a acheté p o u r eux 442 vo lumes et 62 b ro ­
chures, con t re 926 vo lumes , 50 b r o c h u r e s et 229 car tes en 1920. 

Acquisitions nouvelles. — Les registres de con t rô le accusen t 
l 'entrée de 1812 vo lumes (1216 en 1920), de 7468 b r o c h u r e s (8597 
en 1920), chiffre dans lequel sont compr i s les fascicules des publ i­
cations pér iod iques et les n u m é r o s de j o u r n a u x , et 57 car tes (76-
en 1920). P a r m i les nouveaux ouvrages entrés à la Bib l io thèque , 
492 vo lumes et 1046 b r o c h u r e s lui on t été offertes en don. La 
Bibl iothèque reçoit 251 pér iodiques et j o u r n a u x . 

P a r m i les ouvrages i m p o r t a n t s qui ont été achetés au cours de 
cette année , nous tenons à s ignaler les su ivants : Le panorama du 
Mont-Blanc, publié par He i l b ronne r , l'.4f/as univeisel, de V n i e n 
de St-Mart in et Sch rade r . Napoléon, recueil i conograph ique publ ié 
par Guyot ; la collection des Papiri greci e latini, la nouvel le 
édition de Brehm's Tierleben ; la Storia dell'artc italiana, de Ven-
turi ; le deux ième vo lume des Portraits bernois; un Handwoiter-
buch der Natunvissenschaften, en 10 vo lumes ; le Dictionary of 
national biography ; l ' impor t an t e Ameiican encyclopedia and dic­
tionary of ophtalmology ; les Textes et monuments figurés relatifs 
aux mystères de Mithra, publ ié par C u m o n t ; l ' ouvrage publ ié à 
l 'occasion du jub i lé d'Uliich Zwingli ; les Loi y, pai C. de Man­
da ch ; la suite des Oxyrhynchus papyii; l'Histoire de la France 
contemporaine, de L a \ i s s e ; La petites fleurs de St-Fiançois d'As­
sise, i l lustrées par Eug B u r n a n d 

La Bibl io thèque s'est abonnée à un cer ta in n o m b r e de nou­
velles revues • A i c h h fur P r o t i s t e n k u n d e . — Vi rchow's Archiv f u r 
patholog. Anatomie . — Bullet in biologique de F r a n c e et de Bel­
gique. — Bùndne r i s che Monatsb la t t . — Revue d 'h is to i re suisse. 
— Revue de F r a n c e . — R e \ u e de Genève. — Zeitschrift fur d i e 
gesamte Anatomie . — Zeitscbrift fur technische Phys ik . 

Signalons enfin l ' achat d 'un exempla i re des Loyx et s ta tuts du1 

Pays de Vaud, de 1725, interfolié et a n n o t é par un jur i s te vau-
dois du 1 8 e siècle. 

Nous avons acheté aussi la b ib l io thèque de M. Ch. R u c h e t . 
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•contenant u n e par t ie des livres de M. Ruchet , conseil ler fédéral, 
ainsi q u ' u n e par t ie de la b ib l io thèque de M. Ch. Vuil lermet . 

Un fait i m p o r t a n t pour la Bib l io thèque , en 1921, a été la con­
vent ion signée en t re l 'Eta t et la Société d 'h is to i re de la Suisse 
r o m a n d e , convent ion d ' après laquelle cette société cède entière-' 
m e n t sa b ib l io thèque à la Can tona le . Cette b ib l io thèque est com­
posée d 'envi ron 5000 volumes . Il a été réservé que les doublets 
seront versés aux Archives can tona les . La Société d 'h is toire de la 
Suisse r o m a n d e est en re la t ion avec plus de 70 sociétés savantes, 
s imilaires de la Suisse et de l 'é t ranger , avec lesquelles elle échange 
ses publ ica t ions Tous les pér iodiques publiés par ces sociétés 
a r r i v e n t donc d i rec tement a u j o u r d ' h u i à la Bib l io thèque , dont ils 
deviennent la p ropr ié té . En re tour , la Bibl io thèque versera annuel­
l e m e n t à la Société la s o m m e de 300 francs. 

Catalogue. — Afin de faciliter au publ ic l 'emploi du catalogue 
sys t éma t ique sur fiches, nous avons en t repr i s sa t ransformat ion. 
Actuel lement , les fiches de ce ca ta logue sont placées suivant l'or­
dre n u m é r i q u e des cotes des livres Les livres de la m ê m e subdi-
\ i s i o n é tan t la p l u p a r t du temps g roupés en deux séries de nu 
m é r o s différents, la r eche rche des ouvrages d 'une m ê m e branche 
était r e n d u e compl iquée . Tel qu'il est. ce ca ta logue const i tue plu­
tôt un ca ta logue t o p o g r a p h i q u e . Nous avons g roupé tous les ou­
vrages se r a p p o r t a n t à la m ê m e subdivis ion derr ière des fiches 
d iv is ionnai res p o r t a n t c h a c u n e le li tre de la subd i \ i s ion Le cata­
logue sera t r ans fo rmé ainsi en un véri table ca ta logue méthodique 
ou sys témat ique . 

S ignalons enfin que nous avons placé deux tableaux à la salle 
de lecture , su r lesquels sont affichées régul iè rement les listes des 
ouvrages nouve l lement acqu is , avec leur cote. Le public peut ainsi 
se t en i r au cou ran t des nouvel les entrées et obtenir les volumes 
dès qu ' i ls sont placés sur les r ayons . 

Catalogue des manusciits. — Nous avons réuni en un seul vo­
l u m e les t i tres de tous les manusc r i t s anc iens et modernes que 
possède la Bibbl io thèque et qui se t rouven t dispersés dans nos 
différents cata logues impr imés et manusc r i t s . Les manuscr i t s y 
son t classés su ivant les b r anches auxquel les ils se r a p p o r t e n t Ce 
ca ta logue sera copié en p lus ieu is exempla i res à la mach ine 
écr i re et mis à la disposi t ion du publ ic 

Révision annuelle. — Confo rmémen t au nouveau règlement, la 
Ti ibl iothèque n'a été fermée au publ ic que trois semaines au lieu 
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•de six. La ren t i ée généra le des livres a été fixée au 23 juillet, puis 
la Bib l io thèque a été fermée du l e v au 21 août . C h a q u e samedi 
après-midi , soit les 6, 13 et 21 août , le service du prêt a été ouver t 

tau public. 
Pendan t la fe rmeture de la Bibl io thèque il a été procédé aux 

nettoyages hab i tue l s et à une r é \ i s ion part iel le , soit des d h i s i o n s 
33, C, D, E , F . M, L\ V 
< 

Reliure. 922 volumes et ca i tes ont été reliés en 1921, pour 
.une s o m m e totale de 705G fr. 25, soit en m o y e n n e par vo lume 

Salle <le lectuic. — A par t i r du I e ' ju in , la salle de lec ture a été 
ouverte au publ ic dès 8 heures du mat in à midi et de 2 heures 
à 6 heures 30 \ pa r t i r du l c l n o x e m b r e nous avons repr is le 
ser \ ice de consul ta t ion du soir s u p p r i m e en 1917- mais au lieu 
d'être o m e i t e de 6 à 9 heures , la salle de lecture est accessible au 
public de 8 à 10 heures trois lois pai semaine , le lundi , le mer­
credi et le \ e n d r e d i . 

Malgré la d iminu t ion du n o m b i c des é tudiants du lait de la 
guerre et de ses suites, la salle de lec tu ie con t inue à être t rop 

•petite : dix fois pendan t les consul ta t ions du mat in et t ren te fois 
pendant celles de l ' après-midi des lecleuis ont dû îepar t i i l au te 
de place. 

7 fr. 65. 
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Mois N o i p b i c d e s \ o l u n i e s (_on>-ull< s 

1921 1920 

807 
2704 
2588 
2008 
1852 
2259 
1312 
1234 
2781 
2513 
2241 

J a m i e i 4113 
Févr ie r 3074 
Mais 2834 
Avril 2880 
Mai 2929 
Ju in 2870 
Juil let 1896 
Août -Sep tembre 2392 
Octobre 2139 
N o \ e m b i e 3308 
Décembre . 3887 

Total des \ o k i m e s consul tés 33322 22299 

s 
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b) F R E T A D O M I C I L E 

Mois N'ombre d e s v o l u m e s dis tr ibues ' 

Janv ie r . 
Février 
Mats 
Avril 
Mai . . . . 
Ju in . . . 
Jui l let . . 
Août -Septembre 
Octobre . . 
Novembre . 
Décembre . 

1921 1920 
806 735 
814 775 
726 816 
771 817 
829 S05 

1068 609 
555 

1846 
1166 
1480 
1586 

281 
491 
563 
668 
747 

Tota l des volumes dis t r ibués 11647 7367 

C o m m e le m o n t r e n t les tab leaux ci-dessus, le n o m b r e des volu­
mes prêtés a fo r tement a u g m e n t é en 1921, mais l 'augmentation 
por te su r tou t sur les mois de ju in à décembre , et elle est due aux 
nouvel les d isposi t ions rég lementa i res . Il a été prê té d u r a n t cette 
pér iode 7701 vo lumes au lieu de 3419 dans la pér iode correspon­
dante de 1920, ce qui donne u n e a u g m e n t a t i o n de 125 %. Le 
n o m b r e des vo lumes consul tés à la salle de lec ture a passé, dans 
les m ê m e s mois , de 12,340 à 16,492. Il y a donc aussi une aug­
menta t ion , due sans doute au fait que le n o m b r e des heures de con­
sul ta t ion a été por té de 7 à 8 yi heu res par jour , sans par le r des 
séances du soir. Le m o u v e m e n t géné ia l du livre a passé de 30,000' 
volumes à 45,000, chiffres ronds , ce qui accuse une augmentation 
de 50 %. Nous a i m o n s à cro i re que les se r \ i ces r endus par la 
Bib l io thèque se sont acc rus d ' au tan t . A not re conna i ssance , la mise 
en vigueur du nouveau règlement n ' a pas en t ra îné de conséquen­
ces fâcheuses pour nos col lect ions. 

Le n o m b r e des o t t \ r ages e m p r u n t é s ou prêtés à d 'au t res biblio­
thèques a fo r t ement a u g m e n t é aussi en 1921 • nous avons em­
p r u n t é 216 volumes à 14 b ib l io thèques suisses et 18 volumes à 
5 b ib l io thèques é t rangères , soit un total de 234 volumes cont re 117 
eu 1920 ; de no t re côté, nous avons prê té 115 volumes à 13 biblio­
thèques suisses et 2 à la Légat ion suisse à P a r i s . 

Dons. — La Bib l io thèque a reçu du gouve rnemen t français un 
don i m p o r t a n t , c o m p r e n a n t une centa ine d 'ouvrages d'histoire, 
d 'h is to i re l i t téra i re et de ph i losophie . 

M l l e Scbiitz, décédée à Nyon l ' année dernière , a légué à la Bi J 
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b l io thèque les papiers et livres de son père P a r m i ceux-ci n o u s 
avons t rouvé u n e belle édit ion de la Nancéide, poème latin publ ié 
en 1512 et r a c o n t a n t la bata i l le de Nancy . 

M l l e Ida Gauda rd a donné à la Bib l io thèque une par t ie des 
•livres de son frère, M. Gauda rd , p ro l . à l 'Ecole d ' ingénieurs . 

M m e B r o c h e r - T h e r e m i n , à Genève, nous a offert une collection 
intéressante de manusc r i t s de son a r r i è re -g rand-pè re , le doyen 
Bridel. 

M. le prof. Pa r e to nous a remis en don u n e par t ie de sa biblio­
thèque, c o m p r e n a n t plus de 2000 \ o l u m e s et b r o c h u r e s . 

L ' Inst i tut Carnegie et la Carnegie E n d o w m e n t for i n t e rna t iona l 
Peace con t inuen t à nous of t i i r la collection de leurs pub l i ca t ions . 

file:///olumes

